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OBIIT CAL.APR,
ANNO DNI IN QVO

Mors If. IDns ChrIsto LIbetas
et VIta kst. 1660

L'abreviation IF. IDNS de l'avant-derniere ligne n'est
pas facile ä retablir, mais le sens general de l'inscription est
clair : « Noble Jean Rodolf Mestral, seigneur ä Combre-
» mont-le-Grand, qui pendant vingt et ün ans fut avoyer de
» Payerne mourut le Ier avril de l'annee 1660 du Seigneur,
» en qui la mort, victorieuse de l'enfer, est la liberation et
>> la vie. »

On remarquera que dans les deux dernieres lignes les

grandes majuscules forment un cryptogramme qui repete la
date :

MDCLVIIIII 1660.

A. DE MOLIN.

PETITE CHRONIQUE ET BIBLIOGRAPHIE

Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie.
Assemblee generale du 13 mars 1QI2, au Palais de Rumine.

La seance est ouverte ä 2 heures 1/2, dans la salle Tissot, en

presence d'une nombreuse assemblee, par M. Mottaz, president,
qui presente un court rapport sur l'activite de la societe pendant
l'annee qui vient de s'ecouler. II exprime les regrets de l'as-
semblee de voir M. F.-A. Forel empeche par la maladie d'assister
ä la seance et forme les meilleurs voeux pour le retablissement
de sa sante. II annonce que le comite a adresse l'annee der-
niere les felicitations de la Societe ä M. le nrofesseur Rahn ä

Zurich, ä l'occasion de son 70e anniversaire.
M. Gilliard, secretaire-caissier, presente les comptes de la

Societe pour 1911. Iis sont adoptes apres un rapport de MM.
Favre, directeur et J.-J. Lochmann, colonel.



— 159 —
Le comite ayant demande ä M. Bron, architecte de l'Etat,

de donner ä la Societe une communication sur les fouilles de la
cathedrale. le Departement des travaux publics a estime que
les resultats de celles-ci etaient encore trop incertains pour le
permettre. II a en revanche autorise la visite des fouilles par
la Societe, ä la disposition de laquelle M. Bron se met avec la
plus grande complaisance.

M. Bernard de Cerenville donne lecture d'une communication
sur la Correspondence des baillis de Gex. M. de Cerenville
a trouve dans nos archives cantonales la correspondance, en al-
lemand, des baillis bernois du Pays de Gex pendant l'occupa-
tion de cette contree par LL. EE. ensuite des evenements
de 1536- La Republique envoya dans ce boulevard avance de
ses Etats, ses hommes politiques les plus actifs et les plus ha-
biles. Leur administration fut un peu rude, peut-etre, mais
elle fut equitable et utile au pays. lis chercherent, en outre,
ä connaitre les intentions des voisins et ils renseignerent avec
soin LL. EE. sur ce qui se passait en Franche-Comte, en Bour-
gogne et surtout ä Geneve oü ils voyaient avec regret dominer
l'influence de Calvin. M. de Cerenville est tres applaudi et la
Revue historique vaudoise aura sans doute l'avantage de publier
cette communication.

M. Maxime Reymond parle ensuite dtl Fondateur de la cathedrale

romane de Lausanne. Avant l'edifice gothique que l'on
admire maintenant, Lausanne eut, au XIe siecle, une cathedrale
romane construite par l'eveque Henri I. On le savait de ja d'une
maniere presque certaine et les fouilles actuelles viennent le
confirmer. On faisait aussi sortir l'eveque Henri de la famille
des comtes de Lenzbourg. M. Reymond, qui connait les eveques
de Lausanne aussi bien que des contemporains, prouve, par une
Serie de deductions du plus grand interet, que ce prelat appar-
tenait ä la famille des rois de Bourgogne transjurane, comme
son successeur Hugues. Sa tombe, qui se trouvait dans la
cathedrale construite par lui, fut bouleversee lors de la fondation
de l'edifice actuel. On en a retrouve des traces pendant les

dernieres fouilles. L'interessant travail de M. Reymond a ete

publie le 16 mars dans la FeuiUe d'avis de Lausanne.

M. Alois de Molin, conservateur du medaillier, montre ensuite

aux membres de la Societe les anneaux authentiques de saint
Amedee et de Berthold de Neuchätel, que l'on vient de trouver
dans les fouilles recentes. Le premier, d'un travail mediocre,
est orne d'une pierre rare, un saphir ; le second, plus recent,
est mieux fait, mais l'amethyste qui l'orne est d'une moindre
valeur.
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La nombreuse assistance se transporte ensuite ä la cathedrale

oü M. Bron donne de nombreuses explications au sujet des
murs qui emergent de toutes parts du sous-sol de la cathedrale.
M, Bron et son adjoint M. Beauverd guident ensuite avec la
plus grande amabilite les personnes presentes, sur les murs et
dans les fosses, de meme qu'autour des tombes de diverses epo-
ques qui apparaissent de toutes parts. L'assistance s'interesse
visiblement ä ce voyage de decouvertes au milieu de ces debris
du passe et par l'organe du president remercie MM. Bron et
Beauverd de leur obligeance.

*
* *

Lorsque, dans notre derniere livraison, nous avons signale
l'apparition du bei ouvrage de M. Berthold van Muyden : Pages
d'Iustoire lausannoise, nous ne pensions guere que nous aurions,
quelques jours plus tard, le chagrin d'apprendre le deces de cet
historien de valeur. Amateur des choses du passe, Berthold van
Muyden n'avait pas tarde ä remonter aux sources des evene-
ments et ä chercher dans la lecture des documents l'explication
des faits. C'est ainsi qu'en 1890 il fit paraitre le premier volume
de son grand ouvrage sur la Suisse sous le Facte de 1815 qui
fut tres bien accueilli et le fit choisir cette meme annee comme
president de la Societe d'histoire de la Suisse romande. Le
second volume parut deux ans plus tard. On peut regretter main-
tenant que l'auteur se soit arrete ä la date 1838 et n'ait pas
poursuivi son oeuvre remarquable jusqu'ä l'adoption de la
Constitution de 1848.

Devant etre entraine dans le mouvement politique, il eut le

temps d'ecrire encore les trois volumes de son Histoire de la
nation suisse (1896-1899), qui restera probablement son ouvrage
le plus connu du grand public. Lorsque plus tard, il jugea neces-

saire, dans l'interet de sa sante, d'abandonner la direction des

artaires de la commune de Lausanne, il revint ä ses cheres etudes

historiques. Charge de preparer, pour le Dictionnaire his-

torique du canton de Vaud, une notice relative ä l'histoire de

cette ville depuis la Reformation, il fit de nouvelles recherches

qui le conduisirent ä la publication de son dernier ouvrage,
celui dans lequel il avait montre le plus d'originalite : Pages
d'histoire lausannoise.

Le defunt presidait la Societe d'histoire romande depuis

22 ans ; il avait montre la plus grande bienveillance, depuis

quelques annees, envers la jeune Societe vaudoise d'histoire et

d'archeologie et envers son organe, la Revue historique
vaudoise. Le souvenir de Berthold van Muyden restera grave
profondement dans la memoire de tous ceux qui s'interessent ä

l'histoire de la patrie suisse et de la ville de Lausanne. M.
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